
LA SCIENCE POPuLAIRF,

CHIMIE INDUSTRIELLE. mes de terre ne produit à peine que
viande à Peugraissementet si Pon tient oomptë- de

1. Abrication de l'emPOis ou fécule de pamnw de la difficulté de se prociiier tous les Pores maiwi#
de terre. nécessaires et des risques à encourir. un rù1ii'ýa'i

AVANT PROPOS, intelligent gémissait sur cette situation 6ý. Co
ra"t ses immenses te-,ý ý1e ' agniflquý'm es teerc"

Les conditions les plus favorables à l'établissement qu'il allait etre, comme tnus les autres, obligé dé Wd'une industrie quelconque dans un pays peuvent crifler. Il avait bien entendu parler de u tabiieàti,)4
se résumer à deux: d'abord l'abondance de la matière de la fécule, mais les, grandes féculeries étaient Idin,.
première sur place et la faculté de se la procurer à et quant à entreprendre le travail par lui-mtme, it*fallait pas y songer, il n'en conun prix relativement bas; en second lieu, l'accès fa- naissait paà le P" qrcile, pour les produits fabriqués, du marché intérieur mot. Cepend -ant le trouble de son esprit nè'lui'blî-

sait plus un J4à des prix suffisamment rémunérateurs. L'industrie instant de repos, et tourment4 Pa'r-,e»idée 

de 
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qui s'établit clans de telles conditions, admettant onsulter le Èàïtý
qulle Soit jUdiCi8U3ement conduite, ne peut man- teur du village, qui, heureuseme ' posséd que-quer de réusiir, car elle r4out, dans -sa sphère, l'un ques notions de chimie 1 industrielle et de :mécani
des granils problèmes de l'économie politique: Pro- Suivant lèu5rè plans et leurs conseils, un cliarpentift,
duction dans le pays fnème, autant que cela est avan- eut bientôt -monté une féculerfe , complète qiti,-
tageusement possible, des- substances neturelles ou être quelque :pe4 rudimentaire, n'ý-n îempât

-fabriquées nécessaires à 14 consommation. (yest à- moins le but d'ùýRe manière très satisfaisante pour ' làcirconstance,. et elle permit non seulementdire, acheter le moins possible à l'étra ger,' les ard- d'à ýtM-
ler les, 'mmes de teÛles de consommation que nous pouvons nous-mâ- Po rre dp' nùtreý cultivatea- Mýgýrmes produire à aussi basý on à plus bas prix. Or, encore la surabondance de récolte de tout 18 vilnous pouvons trouver us conditions réunies dans la Pour la fécule, elle fut vendue avec la Plus,fabricationde l'empois ou fécule de pommes de terre. facilité.

Mais cette industrie présenterait encore un autre Voilà un exffinple dont on peut tirer gratý- M-ài,
avantage bien important. . En effet si l'indu5trie'fé- a""'ura que dans rest de la Èmnce.
etlière se prête parfaitement à l'exploitation sur une La province de Québec est un pays grand..È]r0..ý

grlande'édhelle, elle est, par sa nature même, une in- teur de pommeg de terre ;,c'est ail Point qucc darodlistrie essentiellement domestique, et' dam les. ex- nombre de. paroisses, la, lm
ploitations rurales, isolées ou groupées, éloignées des se prélève gurý cette den+..-etfai â-plnsleurg reprisgÉaÊ& centres ou des grandes voies de communica- ntendu des: eu-rés -seplaindre ý dé qu
tion coetante, elle peut se pratiquer avec avantake Biens étaient bien pauvres .paru quIls né J>6uvýiý'ààits.exiger des ini-4es de fonds considérables, ou des écouler leurB principaux 1, ilits, et e se tronvligr-inuilýceg. industrielles 

bien étendue 

rai

'connaissan s; car si la màmesdanslaé4nepoilriamgmýe *80n'. 1Lý à-fabrication de la fécule est conduit rait urgence7 à monter de petites féculeriee, etietir. 4t;î1ýènàe ou sur une petite échelle, elle n'exige qu'une blisàement apporterait une amýliorati0n C'Q'noià4
-itistallation Peu coûteuse, et tout considéré, les petites dans la Conditian crune -partie impor4nte -de là rli4i4-dans le ca!ý1actuel, donnent relativement agricole., Au lieu d'un produit eaýcombrant, a'ýnpa Portdifficile, Wooûte411taný si s plus du prýfits que les grandes usinés. diqtande,,, expM'
À ce sujet, qüon nous permette de citer un fait Men- .Qlpànoprs".ei d une vente fflilàt 6 ê-, dans u n'. ouvrage d'agronomie mOinsprob1é1ýatiqué, On Purait un produW fàci1d

y a une quarautaine dannées, on avait eu. une MaMgt et trUU13POTter, inattaquabIE) lm. letýýHe abondan 'de l'est de: la d'un écoulece de pommes -terre dans ment avantageux et certain en'tôiltes Mt"Pmee,-qn.e les cultivateurs étaient menacés -dë Per- Bons, POurvu qu'il Mt fabriqué dans leq conditiom-n*eune-bohe partie de leur récolte, non à ' se cessaires ropas eau dé- 8OÏ1.12 çt de. Pý Preté. Ce produit réP4ý&,'bas prix, mais àý cause de l'impossibilité dam.. la- senterait en Poids- Un' cinquième des pommea,,Ibaient &écouler leurs pmàufts,ý à, aucub tme employées pour rob nir, et en volume, *w djx-
ý4: ý14 seule r'fflource ième seulement. De:plus, il res érait quT 1 's lwtfxtim.de wd, rêligmisoemelat: desý après la fubrication,, un dééhet ýrepl*entmt- au Meip-bien récaire gi lon, noidère qu'-à M.de pom- re tie de là -,ffleur des pommes de teriýý zxdm,."M.


